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1er mai 2012
Journée de revendications et de solidarité internationale

Fidèle à son principe et sa pratique de liberté et d’indépendance syndicale, FO
n’a donné et ne donnera bien entendu aucune consigne de vote directe ou indirecte
dans le cadre de la campagne électorale. Quelque soit le gouvernement demain, il
faudra, en face, une organisation syndicale libre et indépendante. Nous ne sommes
pas des directeurs de conscience. Nous ne soutenons aucun programme. Pour autant,
pour FO les revendications continuent avant, pendant et après la campagne.

L’une des premières responsabilités du futur gouvernement sera le maintien du
caractère républicain de notre société. Pour cela, FO demande l’arrêt de la RGPP et
revendique le maintien et la défense des services publics, car défendre les services
publics, c’est défendre la République.

Le combat que nous menons contre la RGPP, même s’il nous a permis
notamment de nous hisser à la première place des organisations syndicales
représentatives dans la fonction publique d’Etat lors des élections d’octobre dernier,
doit se poursuivre car après la fonction publique d’Etat, c’est la fonction publique
territoriale qui est en ligne de mire.

Affaiblir la fonction publique, c’est affaiblir la République.

Autre pilier de la république sociale, notre régime de protection sociale doit
être sauvegardé et mis à l’abri des attaques incessantes du patronat et de nos
gouvernants. Il faut préserver la sécurité sociale de 1945 et, plus largement, notre
système de protection sociale encensé lorsqu’il sert d’amortisseur à la crise, critiqué
pour son système de financement.

S’agissant de la retraite, les effets de la contre-réforme de 2010 se font sentir et
ce sont 15 % de liquidation de retraites en moins que l’on constate. Autant de
personnes empêchées de partir à la retraite cette année.

Sur ce sujet, FO réaffirme son opposition à toute réforme systémique des
retraites par comptes notionnels ou régimes par points qui remettent en cause le
régime général et les pensions, donc de statut.

FO rappelle haut et fort que seule la retraite par répartition garantit la solidarité
et des droits entre salariés de plusieurs générations. Réduire la durée de cotisation
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nécessaire à une retraite à taux plein, revenir au départ à taux plein à 60 ans, prendre
réellement en compte la pénibilité notamment, figurent parmi nos revendications.

Pour FO, quel que soit le gouvernement qui sortira des urnes, nos
revendications sont incontournables. Tout gouvernement qui les ignorerait serait bien
mal inspiré !

Les travailleurs ne sont pas responsables du chômage, de la précarité du travail,
des carrières professionnelles hachées et de la répartition des richesses au bénéfice du
capital.

FO est déterminée à pousser bien haut les revendications en matière de salaire,
première des revendications, d’emploi, de protection sociale collective, de services
publics républicains.

Concernant le 1er mai, ce n’est pas un symbole émoussé et ce n’est pas la fête
du travail initiée par le Maréchal Pétain, mais bien un jour de solidarité internationale
et de revendications sociales.

C’est l’occasion aussi en ce jour de solidarité internationale de rappeler qu’en
ces temps difficiles, il faut continuer à contester avec détermination, la xénophobie, le
racisme et l’antisémitisme qui se développent sur le terreau de la misère.

Quand on est militant ou adhérent FORCE OUVRIERE, ce qui étonne
toujours à l’extérieur, c’est que l’on peut être individuellement de gauche, de droite,
du centre, anarchiste, ou rien du tout.

On peut être catholique, musulman, bouddhiste, athée ou mécréant. Mais dans
le syndicat, on est d’abord et exclusivement ensemble pour défendre et représenter les
intérêts des salariés. FORCE OUVRIERE, un syndicat, rien qu’un syndicat ; un
syndicat pas un parti, c’est cela notre rôle, c’est cela notre ambition.

Pour en revenir à la période que nous vivons à savoir la veille des résultats des
élections présidentielles, quel que soit le gouvernement qui sera en place, une chose
est sûre, les travailleurs de ce pays ne pourront compter que sur leurs propres forces
et leur propre mobilisation.

Et pour cela, ils auront besoin aujourd’hui comme hier, d’une organisation
indépendante, libre, confiante et déterminée : FORCE OUVRIERE.

Les revendications restent et sont la colonne vertébrale du syndicalisme, elles
sont le moteur de l’histoire c’est pourquoi, en ce 1er mai 2012, la confédération FO
appelle tous les salariés, du privé comme du public, à la rejoindre, à se mobiliser, à
constituer leurs syndicats.

Soyons prêts et soyons déterminés. Refusons toute austérité d’où qu’elle
vienne et préparons-nous à prendre toutes les initiatives qui seraient
indispensables pour garantir les droits des travailleurs.


